
 

Institut des sciences mathématiques et économiques appliquées 
 

RAPPORT MORAL ET RAPPORT FINANCIER 2024 

Les assemblées générales ordinaire et extraordinaire du 17 juin 2022 ont validé la modification 

les statuts de l’Institut des Sciences Mathématiques et Économiques appliquées. Cette AG est 

donc la troisième, qui dresse un bilan dans le cadre de nos nouveaux statuts. 

1- RAPPORT MORAL. 

Ce rapport moral ou d’activité rend compte de la gestion et des actions réalisées sur l’année 

2024. En voici la structure : 

a) L’objet et les missions de l’Institut. 

b) Le Conseil collégial et le Conseil scientifique. 

c) Les partenaires institutionnels de l’Institut. 

d) Le bilan des activités 2024. 

e) Les projets à venir 2025-27. 

 Il est suivi du rapport financier. 

a) OBJET ET MISSIONS DE L’INSTITUT (STATUTS). 

Rapporteur : Jean-Yves DARTIGUENAVE 

« L’ISMÉA a pour but de favoriser les progrès de la science économique, des sciences humaines 

et des sciences sociales, dans leur diversité, et d'orienter les unes et les autres vers la proposition 

de solutions réalistes à des problèmes d'actualité. » 

Dans cette optique, a été soumis à l’Assemblée générale de 2022, qui l’a voté, un mémorandum 

définissant les « niveaux de structuration » de l’Institut, de manière à définir un espace ouvert 

de réflexions et d’impulsion d’activités en direction des différents acteurs. 

Nous avons validé quatre niveaux de structuration, c’est-à-dire de définition des différents types 

d’activité : 

- Un premier niveau qui concerne la conservation, l’exploitation et la valorisation de l’œuvre 

de François PERROUX (1903-1987) et des problématiques de l’ISMÉA : publications, 

colloques, séminaires, en direction aussi bien du monde académique que d’un public 

averti. Qui devra être complété par la dimension particulière, mais convergente, de la 

théorie de la médiation de Jean GAGNEPAIN (1923-2006). 

- Un deuxième niveau qui s’emploie à la définition et à la mise en œuvre de travaux et 

programmes scientifiques à partir de thématiques soigneusement répertoriées 

s’inscrivant, soit dans le prolongement de l’œuvre de PERROUX, de ses équipes et de ses 

successeurs, soit ouvrant vers d’autres objets de pensée. 

- Un troisième niveau qui concerne le rapport à la Cité en faisant valoir des prises de 

position par rapport à une actualité, sans que celle-ci se limite à la seule approche 

critique. 

- Un quatrième niveau qui vise à proposer des prestations à des institutions et des 

professionnels, désireux de bénéficier d’apports théoriques qui renouvellent la doxa du 

moment. Ces prestations pourraient recouvrir des études, des « recherche-action », des 

formations, de la prospective.  

b) CONSEIL COLLEGIAL ET CONSEIL SCIENTIFIQUE 

Rapporteur : Jean-Louis PERRAULT   

L’ISMEA, en 80 ans d’existence, a présenté cette originalité de n’avoir que quatre directeurs : 

François PERROUX (1903-1987), de 1944 à 1979 ; René PASSET, de 1979 à 1981, Gérard DESTANNE 

DE BERNIS (1928-2010), de 1982 à 2008 ; et, Rolande BORRELLY (1942-2022), de 2008 à 2022. 
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En 2021, l’assemblée générale a souhaité échapper à la structure classique (président, 

secrétaire, trésorier) au profit d’une structure collégiale.  

1. LE CONSEIL COLLEGIAL 

Ainsi, les statuts de 2022 prévoient dans leur art. 9 que l’Institut soit administré par un Conseil 

collégial, dont le nombre de membres soit compris entre 5 au moins et 10 au plus. Ces membres 

sont élus pour trois ans par l'Assemblée générale et choisis dans les catégories de membres dont 

se compose cette assemblée. Ils sont rééligibles. 

Leurs missions sont administratives, scientifiques et éditoriales. Le Conseil collégial assure la 

gestion de l’Association et la mise en œuvre des décisions de l’Assemblée générale, et, en 

s’adossant au Conseil scientifique, les orientations et financements des travaux.  

Chaque membre du collège étant en situation d’assumer l’ensemble des responsabilités, chaque 

année, le Conseil habilite nominalement ses membres, pour remplir les formalités de déclaration 

et de publication prescrites par la législation, et tout autre acte nécessaire au fonctionnement 

administratif de l’association. Ces habilitations sont renouvelables. Des membres du collège sont 

désignés pour s’occuper de la coordination des projets, de la comptabilité et des comptes, ou de 

relations avec les partenaires, ainsi que des relations avec le Fonds PERROUX, par l’intermédiaire 

de Mme Dominique SERIDJI, seule administratrice de la Fondation Perroux. 

Aucune déclaration en préfecture n’est nécessaire en ce qui concerne les fonctions des membres 

du collège ; ces fonctions peuvent donc « tourner ». Et le collège peut inviter des membres de 

l’Institut pour traiter de questions particulières. 

Le mandat du premier collège a pris fin en mars 2025 ; et nous bénéficions des candidatures 

suivantes : 

Nom, Prénom Membre depuis 

DU CASTEL, Viviane (ESIEE-it)  2008 

DARTIGUENAVE, Jean-Yves (Université Rennes 2) 2021 

DELAPORTE, Philippe (IHEDN) 2022 

DU PLESSIX, Caroline (ISMEA-Canada) 2009 

MANASSA, Simon (CCE Bretagne) 2009 

PERRAULT, Jean-Louis (Institut MX) 1999 

VERCELLONE, Carlo (Université Paris 8) 2023 

2. LE CONSEIL SCIENTIFIQUE 

Pour définir et accompagner les projets, le Conseil collégial est accompagné d’un Conseil 

scientifique, dont le collège est membre de droit, ce conseil est convoqué en totalité ou en partie, 

selon les projets qui sont étudiés 

Les membres proposés pour le Conseil scientifique sont les 13 personnes suivantes : Mehdi 

Abbas (Université Grenoble-Alpes), Danièle BENEZECH (Université de Rennes), Andréa MAIRATE 

(ex Commission européenne), Jacques TENIER (Conseiller maître à la Cour des Comptes), puis 

les représentants de nos partenaires institutionnels : Hakim BEN ABDALLAH (Global Institute for 

Transitions – GI4T),  Abdel-Illah HAMDOUCH (ASRDLF – Université de Tours), François BORDES 

(IMEC), Pablo DIAZ (Sciences-po Rennes), Adrienne JABLANCZY (ISEG), Michèle LECLERC-OLIVE 

(EHESS), Fabienne LELOUP (Association Tiers-Monde), Adrien Ruffier (ISEG –Strasbourg) et 

Dominique SERIDJI (Fonds Perroux–Fondation de France). 

Le Conseil scientifique se compose, ainsi, de 20 membres dans des domaines fort différents.  

https://www.esiee-it.fr/fr
https://www.univ-rennes2.fr/
https://ihedn.fr/
https://bretagne.cnccef.org/
https://institut-mx.org/
https://www.univ-paris8.fr/
https://savoirseco.tn/le-global-institute-for-transitions-gi4t/
https://savoirseco.tn/le-global-institute-for-transitions-gi4t/
https://www.asrdlf.org/
https://www.imec-archives.com/archives/fonds/000PRX
https://www.mondesendeveloppement.eu/pages/association-tiers-monde/
https://www.iseg.fr/ecole-communication-strasbourg/
https://www.fondationdefrance.org/fr/annuaire-des-fondations/fonds-francois-perroux
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c) PARTENAIRES DE L’INSTITUT. 

Rapporteurs : Jean-Louis PERRAULT   

L’ISMEA bénéficie de partenariats de longue date avec trois Instituts et la Fondation de France. 

Ses partenaires, ou leur représentant, sont membres de droit de l’Institut, avec droit de vote à 

l’assemblée générale et dans les conseils. 

i) Sciences-po Rennes (1998). 

Correspondants : Pablo DIAZ (Sciences Po et ISMÉA) 

Le partenariat de l’ISMEA avec Sciences-po est une affaire au long cours, qui démarre au 

tournant du siècle, autour d’un congrès « Asie de l’Est et du Sud-Est au tournant du siècle », 

que des universitaires rennais de l’équipe ERUDIT ont organisé pour l’ISMEA, en 1999. Puis, la 

même année, l’ISMEA a accompagné le séminaire « Développement », pour les étudiants de 

4ième année de Sciences Po. Enfin, le séminaire fut transformé, en 2003, en un Master intitulé 

« Ingénierie des services urbains en réseaux dans les pays en développement » où intervinrent 

notamment Gérard de BERNIS et Rolande BORRELLY. Récemment rebaptisé « Master politiques 
publiques parcours services urbains en réseaux : ville en devenir ». L’ISMEA a accompagné ce 

Master, en essayant de contribuer aux débats avec les membres de l’ADP-Villes en 

développement : un syndicat professionnel des urbanistes, spécialisés dans la question des villes 

au Sud.  

En septembre 2021, Pablo DIAZ, le directeur de Sciences-po Rennes, compagnon de route de 

l’ISMEA depuis 1999, et fondateur du Master, proposait au Conseil scientifique de Sciences Po 

Rennes, qui acceptât, de nous accueillir. 

ii) L’Institut Mémoires de l’Édition contemporaine – IMEC (2008). 

Correspondant : François BORDES (IMEC)  

Depuis 2003, l’ISMEA cherchait à déposer et protéger les archives de l’Institut, et 

particulièrement celles de François PERROUX. Archives qui portaient sur plus de 60 ans d’activité 

d’éditions, de recherches et d’enseignements. 

L’Institut Mémoires de l’Édition Contemporaine - IMEC, dirigé alors par le regretté Olivier CORPET, 

et présidé par le non moins regretté Christian BOURGOIS, accepta le principe du dépôt 

considérable du Fonds Perroux : Christian BOURGOIS, élève de François PERROUX à l’Institut 

d’Études Politiques de Paris, puis à l’ENA, accueillit l’idée avec enthousiasme.  

Le traité d’apport fut signé le 10 décembre 2008. Le transfert des archives, ayant été effectué, 

sous le contrôle d’Albert DICHY, vers l’IMEC à Caen, en juin 2007.  

Ensuite intervint le méticuleux travail de pré-inventaire et classement, terminé en juin 2011 ; 

puis le minutieux travail d’inventaire scientifique du Fonds François Perroux, accompli par 

Christiane FRANCK. Enfin, dans l’optique de la valorisation du Fonds PERROUX, l’ISMEA s’est 

employé à organiser des congrès et séminaires à l’IMEC, dans l’axe des préoccupations 

perrouxiennes. 

iii) L’Institut Supérieur Européen de Gestion – ISEG (2003). 

Correspondante : Adrienne JABLANCZY (ISMEA-ISEG) 

L’Institut Supérieur Européen de Gestion est un partenaire de longue date de l’ISMEA, plus 

particulièrement sur le plan des analyses des relations internationales et des pratiques d’affaires. 

Cette relation a été doublée de nombreux partenariats pédagogiques ; elle s’est traduite, 

notamment, par des conférences internationales assez notables à la maison de l’Europe ou à 

l’Unesco (cf. Le rapport moral 2022). 

Nous ne comptons pas les colloques annuels organisés par le centre de recherches de l’ISEG : 

l’IRSAM, auxquels, systématiquement invités, des membres de l’ISMEA ont toujours souhaité 

être présents et contribuer. 

https://www.ismea.org/ISMEA/horsserie.36.html
http://erudit.free.fr/sommaire.htm
https://www.letudiant.fr/etudes/annuaire-enseignement-superieur/formation/formation-master-pro-ingenierie-des-services-urbains-en-reseaux-dans-les-pays-en-developpement-maste-96465.html
https://www.villes-developpement.org/
https://www.villes-developpement.org/
https://www.imec-archives.com/archives/collection/AU/FR_145875401_P000PRX
https://www.lcdpu.fr/livre/?GCOI=27000100400420
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iv) La Fondation de France (1988). 

Correspondantes : Dominique SERIDJI (Fondation François Perroux) – Valérie JANIN (Fondation de 

France) 

Ayant obtenu l’accord de la Fondation de France pour être présentée comme Fondation sous 
égide, en décembre 1988, la fondation François PERROUX fut créée en 1989, deux ans après le 

décès du professeur au Collège de France. Ses fondateurs ont été : Raymond BARRE, Gérard DE 

BERNIS, Jean-Yves HABERER, qui vient de disparaître, et François SARDA. Le compte de cette 

fondation est intitulé : Fonds François PERROUX, fonds n° 209. 

En 2009, élue secrétaire générale de l’ISMEA, Dominique SERIDJI fut alors nommée, par Jean-

Yves HABERER et Gérard DE BERNIS, administratrice de ce fonds, à leurs côtés, avec Rolande 

BORRELLY.  

En janvier 2023, comme vous le savez, la Fondation de France prélevait une subvention de 

35 000 € sur le fonds PERROUX, pour mener nos projets ; particulièrement dans le champ des 

relations internationales et du développement. Nous n’avons tiré que la première tranche, de 

15 000 €. 

Jean-Louis PERRAULT et Dominique SERIDJI sont retournés, le 14 décembre 2024, afin de remettre 

un rapport d’activité à la nouvelle responsable de notre Fonds : Madame Valérie JANIN. 

Il reste à travailler sur l’augmentation de la dotation en recherchant des donateurs, intéressés 

par notre activité, ou simplement par les avantages fiscaux liés à ce genre d’apport (cf. infra). 

v) Élargissement de nos partenariats 

Rapporteur : Jean-Louis PERRAULT   

Conformément au projet défini en 2022, nous avons (ou bien nous allons) approché plusieurs 

instituts ou associations, qui ont été initialement « essaimées » par François PERROUX et/ou 

l’ISMEA ; ou bien, dont les préoccupations relèvent de ces analyses.  

Il s’agit de :  

1) l'Association Tiers-Monde1, dont le président Hubert GERARDIN et son conseil ont accepté 

le principe d’avoir un délégué de au sein de notre Conseil scientifique. Fabienne LELOUP 

(Université catholique de Louvain), désormais présidente de l’association, a accepté ce 

rôle, et nous l’en remercions. Cette association pilote La Revue Mondes en 

Développement, fondée par PERROUX en 1973, en collaboration avec François DENOËL2 , et 

dirigée à présent par Hubert GERARDIN (Université de Lorraine). 

2) L’Association pour un nouveau développement qui a pris le relais de la revue Informations 

et Commentaires. Le développement en questions ? fondée en 1972 par le lyonnais 

Gilbert BLARDONE (1925-2021), disciple et ami de François PERROUX, puis dirigée par 

Patrice ALLARD jusqu’à l’arrêt de la publication en 2016. L’Association pour un nouveau 
développement, présidée par Mehdi ABBAS et Patrice ALLARD, malgré l’arrêt de la 

publication de la revue papier, s’est donné pour objectif de publier des articles en ligne.  

3) L’Association de Science Régionale de Langue Française – ASRDLF,  fondée par Walter 

ISARD (1919-2010) et François PERROUX, en 1961 et actuellement présidée par notre 

collègue Abdel-Illah HAMDOUCH. Nous devrions essayer de finaliser, à l’horizon 2026, un 

projet commun. 

4) D’autre part, nous conservons une relation privilégiée avec le Global Institute for 

Transitions GI4T, fondée en 2021 à Tunis par Hakim BEN HAMMOUDA, dont le directeur de 

 

1 L'Association a pour objet de promouvoir des études et des recherches relatives aux problèmes culturels, économiques, 

politiques, sociaux, financiers, juridiques que posent les pays en développement. Fondée par François Perroux, puis 
dirigée par René Gendarme et Pierre-Etienne Fournier. 
2 Ingénieur d’études à l’Institut de sciences économiques appliquées (Isea), où il était, entre autres, Directeur des 

publications. François Denoël a créé, en 1973, avec François Perroux, la revue Mondes en développement, dont il est 
membre du comité de rédaction. 

https://www.fondationdefrance.org/fr/annuaire-des-fondations/fonds-francois-perroux
https://www.mondesendeveloppement.eu/pages/association-tiers-monde/
https://www.cairn.info/revue-mondes-en-developpement.htm
https://www.cairn.info/revue-mondes-en-developpement.htm
https://informationsetcommentaires.com/
https://informationsetcommentaires.com/
https://www.asrdlf.org/asrdlf_presentation.php
https://savoirseco.tn/le-global-institute-for-transitions-gi4t/
https://savoirseco.tn/le-global-institute-for-transitions-gi4t/
https://www.monde-diplomatique.fr/1972/05/DENOEL/30907
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thèse fut Gérard DE BERNIS, et qui a été ministre des finances de Tunisie. Le think tank se 

veut un lieu de débats pour réfléchir sur le développement de l’économie tunisienne, y 

compris l’aménagement régional.  

 En outre, l’Institut va pouvoir bénéficier de partenariats avec : 

5) L’École Supérieure d'Ingénieurs en Electrotechnique et Electronique (ESIEE-it) (contact 

pris), de la Chambre de commerce et d’industrie de Paris, à Cergy. Cette école 

d’ingénieurs veut approfondir la réflexion sur la question de la maîtrise et de la diffusion 

du progrès, en l’occurrence un sujet, à actualiser, qui a été une problématique essentielle 

de François PERROUX et de l’ISMEA (François Perroux, 1956a, 1956b, 1957a, 1957b, 1961; 

François  Perroux, 1969; François Perroux, 1970). 

6) L’Institut de Locarn (contact pris), centre de prospective économique, enraciné en plein 

centre de la Bretagne intérieure, à Locarn (22), et créé en 1991 par un élève de Sylvain 

WICKHAM, Joseph LE BIHAN (LE BIHAN, 1961). L’Institut est Devenu IDL Le Kereden en 2020. 

Ce think tank est unique en son genre. Il œuvre pour le développement économique et 

culturel de la Bretagne et la formation des entrepreneurs. Il a pour vocation d'accueillir 

et rendre attractif le territoire dans une Bretagne « équilibrée », de dynamiser la 

formation pour favoriser l’emploi, de soutenir l’émergence de projets économiques, 

sociaux, éducatifs ou culturels. 

7) L’Association des amis de François Perroux (contacts à prendre), à Écully, créée en 1985 

par un disciple de François PERROUX, Gilbert BLARDONE (1925-2021). La liste de leurs 

ouvrages dit suffisamment les convergences (inévitable) avec nos problématiques. 

d) ADHERENTS ET NOUVELLES ADHESIONS  

1) Adhérents 

RAPPEL : Les différents types de membres actifs sont les suivants : 

- Sont membres donateurs les personnes morales ou physiques ayant fait à l’association 

ISMEA le don de la somme de 1000€ ou, au Fonds François Perroux de la Fondation de 

France, un don minimum de 3000€. 

- Sont membres titulaires les personnes physiques qui versent une cotisation annuelle de 

40 €. 

- Le titre de membre d’honneur peut être décerné, par le Conseil collégial, aux personnes 

qui rendent ou qui ont rendu des services signalés à l'Institut. Ce titre confère également 

aux personnes concernées le droit de faire partie de l'Assemblée générale sans être 

tenues de payer une cotisation. 

- Sont membres de droit le Directeur ou son représentant de personnes morales ou 

physiques, en lien avec les activités de l’Institut, et qui contribuent au fonctionnement 

pratique ou scientifique de celui-ci. Ce titre confère également aux personnes concernées 

le droit de faire partie de l'Assemblée générale sans être tenues de payer une cotisation. 

 2024 2025 

Membres Titulaires 21 19 

Membres de droit 5 8 

Membres d’Honneur 3 3 

 29 30 

2) Nouvelles adhésions 

RAPPEL : Tout nouveau membre doit être parrainé et présenté par deux membres de 

l’association, préalablement à son agrément. Les personnes désirant adhérer doivent remplir un 

bulletin de candidature à l’adhésion. Les candidatures sont déposées auprès du Conseil collégial, 

statuant à la majorité de tous ses membres, qui enregistre lors de chacune de ses réunions les 

https://www.esiee-it.fr/fr
https://www.helloasso.com/associations/idl-le-kereden
https://iae.univ-lyon3.fr/journee-francois-perroux-2024-les-evolutions-du-monde-capitalismes-technologies-et-societes
https://www.librest.com/livres/auteurs/association-lyonnaise-des-amis-de-francois-perroux--ecully-rhone-,0-29438.html
https://www.librest.com/livres/auteurs/association-lyonnaise-des-amis-de-francois-perroux--ecully-rhone-,0-29438.html
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demandes d’admission présentées. Les candidatures sont ensuite présentées, pour agrément, à 

la prochaine Assemblée générale ordinaire. 

En 2025, l’ISMEA a bénéficié de deux candidatures individuelles, d’un honorariat et d’une 

candidature institutionnelle.  

Les deux candidatures individuelles sont bien connues, puisqu’il s’agit de deux spécialistes de 

François PERROUX, qui travaillent, par ailleurs, sur le fond Perroux de l’IMEC depuis plusieurs 

années. Il s’agit de Katia CALDIRI de l’Université de Padoue, et de Fabio MASINI de l’Université 

Rome 3. Les deux sont parrainés par Alexandre MENDES CUHNA et par Jean-Louis PERRAULT. Leurs 

candidatures seront présentées pendant l’AG. 

La proposition comme membre d’honneur est celle de Monsieur Roland Pérez, professeur émérite 

à l’université de Montpellier, qui débuta sa carrière CNRS au sein de l’ISEA, sous la tutelle de 

Pierre Tabatoni (1923-2006). IL créa avec Michel Marchesnay et Yves Morvan, l’Association 

Développement Étude Firme Industrie et la Revue d’économie industrielle ; avant de diriger la 

série « entreprise et finance » (KF) d’Economies et Sociétés. 

La candidature institutionnelle est celle de l'association Est-Ouest, dont le président et fondateur 

est Nikola Mirkovic.  

Ce Think-tank, à but humanitaire, défend une cause qui cadre avec la problématique humaniste 

de Perroux, et sa conception géopolitique de l’Europe : « Parce que l’époque actuelle est tendue 

et parce que nous voyons bien que certains essayent de diviser les peuples européens et de les 

monter les uns contre les autres, nous avons créé l’association Ouest-Est pour, au contraire, 

tisser des liens entre les peuples d’Europe, notamment de l’Est et de l’Ouest, et montrer que 

nous sommes riches non seulement de nos histoires respectives mais surtout de l’amitié et de 

la proximité qui doivent nous lier plus que jamais. » Cette candidature est parrainée par Philippe 

DELAPORTE et Jean-Louis PERRAULT. 

e)  BILAN DES ACTIVITES 2024.  

L’année 2024 a été brève, car particulièrement absorbée par la préparation du congrès « A la 

recherche de l’Europe ?», de mars 2025. Les contraintes bureaucratiques du Parlement européen 

ont, en effet, dévoré toutes nos énergies à compter du mois de septembre. 

Ce qui n’a pas empêché quatre des projets d’être conduits : 

i) Mise en œuvre des projets. 

Rapporteurs : Jean-Yves DARTIGUENAVE   

2024 - Le pôle « Développement et globalisation ». 

Coordinateurs : Mehdi ABBAS et Michèle LECLERC-OLIVE 

La question du développement ainsi que les analyses de PERROUX et des économistes qui ont 

continué son chemin, comme Gérard DE BERNIS ou Rolande BORRELLY, restent toujours d’actualité, 

à l’heure où la domination des centres sur les périphéries s’accentue, et où la pauvreté, loin de 

s’estomper, gagne du terrain partout dans le monde, s’accompagnant d’une dégradation des 

indicateurs de développement humain. 

L’industrialisation au service de « la couverture des coûts de l’homme » ou des « besoins 
fondamentaux de la vie » (Perroux, 1961) demeure, plus que jamais, d’actualité face aux défis 

globaux et systémiques qui se posent aux pays et populations des mondes en développement 

ou en voie de peuplement . 

La globalisation n’est pas exempte d’effets de domination et d’asymétries entre les « unités 
actives » (Perroux, 1975). Elle nous rappelle que « l’industrialisation ne peut s’accomplir nation 
par nation » (Perroux, 1964b, 1970) et les contradictions sociales, politiques et écologiques 

qu’elle génère appelle un renouveau de la pensée et des pratiques de développement en vue de 

contribuer, modestement, à « philosophie du nouveau développement ». 

  

https://mrm.edu.umontpellier.fr/en/le-labo/emerites-et-fondateurs/roland-perez/
https://annuaire-entreprises.data.gouv.fr/entreprise/ass-developpement-etude-firme-industrie-adefi-329777205
https://annuaire-entreprises.data.gouv.fr/entreprise/ass-developpement-etude-firme-industrie-adefi-329777205
https://triangle.ens-lyon.fr/IMG/pdf/les_rencontres_de_la_rei_20_mars.pdf
https://www.ismea.org/ISMEA/entrefinance.html
https://ouest-est.org/qui-sommes-nous
https://frontpopulaire.fr/auteurs/nikola-mirkovic_au279897
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2024 - Séminaire EHESS : L’extractivisme à l’épreuve de nos épistémologies. 

Coordinatrice : Michèle LECLERC-OLIVE 

Ce séminaire, qui relève du 2e et du 3e niveau de structuration, qui concerne également le pôle 

« Globalisation et Développement », va se poursuivre ainsi : 

19 janvier 2024 : « Réinventer l'Économie : De la Logique du Contradictoire à l'Économie de 

Réciprocité », par Ayar PORTUGAL (économiste). 

« Quelques apports de la logique du contradictoire (S. LUPASCO) et de la théorie de la réciprocité 

(D. Temple) au vivir bien en Bolivie », par Jacqueline MICHAUX (anthropologue). 

15 février 2024 : « Détemporaliser l’expérience ? » par Michèle LECLERC-OLIVE. 

15 mars 2024 : « Le numérique, nouveau paradigme extractiviste » par Fabien LEBRUN.  

Vendredi 17 mai : « Les mines, au-delà de ressources naturelles : des instruments de pouvoir 

dans les relations internationales. Le cas des interactions franco-maliennes (1960-1990) », par 

Guillaume BAGAYOKO. 

Vendredi 21 juin : « L’« orpaillage » en Afrique de l’Est » par Raphaëlle CHEVRILLON-GILBERT. 

21-22 mars 2024 - Création collective et médiation : Pouvoir et économie.  

Coordinateurs : François BORDES et Jean-Louis PERRAULT. 

Notre projet étant de mobiliser une variété de références théoriques, il nous semble décisif de 

l’adosser à une charpente conceptuelle et épistémologique.  

Nous disposons, à cet égard, de deux cadres conceptuels particuliers, qui nous distinguent : 

celui développé dans l’œuvre de François PERROUX, et les principes d’une « économie 
généralisée » et celui initié par Jean GAGNEPAIN, ce dernier étant connu sous la dénomination de 

« Théorie de la médiation » (Gagnepain 1994). Ce projet relève du 2e et du 3e niveau de 
structuration (cf. supra p.1-2). 

L’objectif est de dégager les concepts majeurs sur lesquels ces deux auteurs se rencontrent. 

L’identification de ces concepts et/ou méthodes nous permettant, au moins hypothétiquement, 

de disputer les paradigmes dominants. Or, il se trouve que les deux auteurs ont engagé une 

réflexion particulière, et originale, sur la question du pouvoir : 

• Jean GAGNEPAIN (1983) : Deux séminaires sur le concept de pouvoir (année 1982-1983) 
(Gagnepain, 1983 [2015]). 

• François PERROUX (1973) : Pouvoir et économie (François Perroux, 1973). 

Une première étape aura été l’organisation, en collaboration décisive avec l’IMEC et Sciences-po 

Rennes, sur le site de Caen, d’une journée d’étude qui a pris la forme suivante : 

• le jeudi 21 mars 2024, une conférence publique, à 17 heures, sur le campus de Caen de 

Sciences-po Rennes, a eu pour thème le pouvoir chez Michel FOUCAULT, et elle a été 

donnée par Philippe CHEVALLIER (CHEVALLIER, 2014 [2024]) et animée par François BORDES. 

• le vendredi 22 mars 2024, un séminaire restreint en hybride, de 9H30 à 17H, au même 

endroit, qui a eu pour objectif de débattre d’un point de vue interdisciplinaire de cette 

notion polysémique : Danièle BENEZECH, économiste (CREM-CNRS) ; François BORDES, 

historien (IMEC) ; Jean-Yves DARTIGUENAVE, sociologue (ISMEA) ; Michèle LECLERC OLIVE, 

mathématicienne, (EHESS) ; Andrea MAIRATE, économiste (EC) ; Jean-Louis PERRAULT, 

économiste (ISMEA) ; Jean-Claude QUENTEL, psychologue clinicien (Université Rennes 2) ; 

Jacques TENIER, juriste (Cour des Comptes) ; Carlo VERCELLONE, économiste (Université 

de Paris VIII) 

22-24 mai 2024 : XXXIXe journées ATM 

Coordinateurs : Mehdi ABBAS et Michèle LECLERC-OLIVE. 

Des membres de l’ISMEA sont allés rencontrer les responsables de l’association Tiers-Monde, à 

l’occasion de leur 39e journées.  

https://shs.hal.science/file/index/docid/949041/filename/Theorie_de_la_meI_diation.pdf
https://maps.app.goo.gl/yExoR3LLKXHDkAgdA
https://maps.app.goo.gl/yExoR3LLKXHDkAgdA
https://www.umi-source.uvsq.fr/les-xxxixes-journees-du-developpement-de-lassociation-tiers-monde-le-developpement-en-debat-savoirs-et-politiques-au-xxieme-siecle
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Ils ont été chaleureusement accueillis par Hubert GERARDIN, Fabienne LELOUP et Jean BROT, entre 

autres. 

Michèle Leclerc OLIVE y a présenté un exposé sur le thème : Exploitations aurifères, pourquoi 
faire ? Par ailleurs, Mehdi ABBAS a avancé les discussions autour du numéro spécial de « Mondes 

en développement » sur les ODD. 

9 Août 2024 : Money and Production: Selected Essays 

Coordinateurs : Louis-Philippe ROCHON (Laurentian University) et Mario SECCARECCIA (University 

of Ottawa) 

Suite à la disparition, en 2022, du regretté Alain PARGUEZ (1940–2022), et après avoir organisé 

un premier séminaire en son hommage : Honouring Alain Parguez ; nos deux collègues 

canadiens se sont donnés pour projet de traduire, pour réédition, certains de ses articles.  

Des articles parus, notamment, dans la série 

d’« Économies et Sociétés » : monnaie et 
production, Série MP, dont A. PARGUEZ était le 

directeur, et qu’il avait créé, en 1984, d’un 

commun accord avec le directeur de l’Institut 

: Gérard DE BERNIS, sous cet intitulé, « pour 

marquer la rupture avec la dichotomie réel–

monétaire. » 

Son travail éditorial aura rendu exemplaire et 

exceptionnelle la série MP, du fait de sa 

grande ouverture d’esprit et de sa méthode 

intellectuelle, fondée sur un dialogue 

incessant ; et ce, jusqu’à sa démission 

fracassante, mais motivée, en octobre 1996. 

On peut dire qu’Alain PARGUEZ aura été un 

contributeur essentiel à la mobilisation des 

économistes post- keynésiens en France. 

Louis-Philippe ROCHON et Mario SECCARECCIA ont effectué une sélection et une traduction 

méticuleuses de certains de ses articles ; et l’ouvrage a paru chez Edwar Elgar, sous le titre 

« Money and Production. Selected Essays . » 

Par ailleurs, nos amis ont décidé que la Review of Political Economy, dont Louis-Philippe ROCHON 

est le rédacteur en chef, consacrerait chaque année, à compter de 2025, le numéro de décembre 

au thème Money and Production. 

e) PROJETS A VENIR : 2025 -27. 

Rapporteurs : Mehdi ABBAS, François BORDES, Jean-Yves DARTIGUENAVE, Philippe DELAPORTE, 

Adrienne JABLANCZY, Jean-Louis PERRAULT, Carlo VERCELLONE et alii. 

2027 : Sans préjuger d'autres initiatives, l'objectif reste d’abord l'année 2027 : les 40 ans de la 

disparition de François Perroux ; à l'occasion de quoi seront conjuguées, d'une part, un colloque 

François Perroux, et, d'autre part, un travail de réédition critique et commentée 

de : (1981). Pour Une Philosophie du Nouveau Développement (François Perroux, 1981).   

20-21 mars 2025 : « À la recherche de l’Europe ». 

Coordinateurs : Philippe DELAPORTE, Adrienne JABLANCZY, Jean-Louis PERRAULT et Adrien RUFFIER. 

Il avait été proposé de « focaliser » l’anniversaire de l’Institut sur des Rencontres, en 2024, 

autour de la thématique européenne : dans la mesure où 2024 aura été également l’année des 

70 ans de l’ouvrage : L'Europe sans Rivages (Perroux 1954). L’Europe était une préoccupation 

de longue date du professeur au Collège de France, qui a su manifester son inquiétude, dès 

1948, face aux effets potentiels de domination de l’inévitable plan MARSHALL. 

https://youtu.be/xr9sa3icd8Y
https://www.ismea.org/ISMEA/monnaieprod.html
https://www.ismea.org/ISMEA/monnaieprod.html
https://www.elgaronline.com/edcollbook/book/9781035314034/9781035314034.xml
https://www.tandfonline.com/journals/crpe20/about-this-journal#aims-and-scope
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En 1952, François PERROUX avait écrit : « À la recherche de l'Europe » ; et, compte tenu des 

événements contemporains, cette recherche demeure à l'ordre du jour. Ce projet relève du 1er 
et du 2èmeniveau de structuration (cf. supra p.1-2). 

Adrienne JABLANCZY et ses équipes de l’ISEG Strasbourg ont permis d’envisager d’organiser la 

manifestation au parlement de Strasbourg.  

Le directeur de l’IFRI, Thierry DE MONTBRIAL, dont le Ramsès 2023 était consacré à l’« Europe 
dans la guerre » a donné son accord de principe. Monsieur DE MONTBRIAL, a travaillé avec François 

PERROUX ; il a publié dans les revues de l’ISMEA, dont le fameux numéro de 1973 : « The 

Economic Agent, Equilibrium, and the Choice of Formalisation. » 

15-16 mai 2025 : Negri au-delà de Negri : Subjectivités, travail et critique du 

capital 

Coordinateur : Carlo VERCELLONE 

L’ISMEA est associé au Colloque International organisé pour le Séminaire Capitalisme Cognitif, 
CEMTI Paris 8, par Carlo VERCELLONE. 

Il porte sur l’héritage théorique et politique que nous lègue Toni NEGRI (1933-2023), dont l’œuvre 

est d’une grande complexité, à l’image des métamorphoses des rapports d’exploitations et de 

domination qu’il a tenté, sans cesse, de saisir pour les dénoncer. 

Ce colloque se propose de dresser un bilan critique de l’œuvre de Negri, en se focalisant sur son 

analyse du capitalisme, des transformations du travail et des subjectivités politiques Au regard 

de l’immense fécondité de sa production scientifique, nous proposons de reparcourir 

schématiquement les principaux développements de sa trajectoire, afin de faciliter l’identification 

des thèmes de la discussion.  

Si nous nous limitons aux dimensions de sa recherche que l’on vient de mentionner – à savoir, 

l’analyse du capitalisme, des transformations du travail et des subjectivités politiques – celles-ci 

nous conduisent de l’âge du régime d’accumulation de capital fordiste-keynésien et de sa crise 

jusqu’aux mutations dites « post-fordistes », liées au néolibéralisme, à l’essor du capitalisme 

cognitif et du processus de mondialisation du capital. 

1er semestre 2026 : « Lexiques de Marx : la revue Études de marxologie (1959-

94) »3. 

Coordinateurs : François BORDES, Jean-Numa DUCANGE et Jean-Louis PERRAULT 

L’année 2023 marquait les 60 ans de la publication du tome I des œuvres de MARX, traduite par 

Maximilien RUBEL et ses collaborateurs, à la Pléiade (Marx, 1963, 1968). L’ouvrage comportait, 

on le sait, une préface fameuse de PERROUX : "Dialectique et Socialisation" (François Perroux, 

1963). 

En effet, parmi les rencontres essentielles de l’Institut, la venue de Maximilien RUBEL à l’ISMEA, 

est particulièrement notable4 ; elle nous a laissé avec cette édition de l’œuvre de MARX à la 

Pléiade, dans une traduction à partir des originaux, qui remettaient en cause, par plusieurs 

aspects, la traduction officielle validée par le Parti communiste.  

 

3 Nous remercions François DENOËL pour les nombreuses informations qu'il a su nous donner sur ce moment particulier 

de l'Institut ou Maximilien RUBEL concoctait, avec ses équipes, ses subtiles traductions de Karl MARX. Nous avons 
découvert à l'ISMEA, un tiroir de 1000 fiches bibliographiques, toutes manuscrites, de différents textes ou œuvres de 
MARX et de leurs sources, qui était le système de référencement de Maximilien RUBEL dans son travail : ce tiroir va être 
remis à l'IMEC en mars 2024. 
4  François PERROUX et Maximilien RUBEL se seraient rencontrés par l'intermédiaire de Brice PARAIN (1897–1971), 
philosophe du langage, et secrétaire de la direction littéraire des Éditions Gallimard. Sur ce point nous n'en savons pas 
plus. Tout au plus savons-nous qu’il y avait de très régulières discussions entre RUBEL et PERROUX, sur les sujets 
concernant Marx ou l'Europe centrale. 

https://www.persee.fr/doc/ecoap_0013-0494_1973_num_26_2_2946?q=the%20economic%20agent
https://www.persee.fr/doc/ecoap_0013-0494_1973_num_26_2_2946?q=the%20economic%20agent
https://maitron.fr/spip.php?article124839
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Or, nous savons que Maximilien RUBEL était installé à l'ISEA dès les années 50, et que François 

PERROUX lui avait confié la rédaction d’une série d’Économies et Sociétés, la série S, « Études de 

marxologie », dont le premier numéro parût en janvier 1959, avec le sommaire suivant :  

N° 1. - F. Perroux, Note. - M. Rubel, Liminaire. - M. Rubel, Les premières lectures 

économiques de Karl Marx (I). - K. Marx, Extrait des manuscrits économico-

philosophiques (1844). - L. Von Bortkiewicz, Essai de rectification de la construction 

théorique fondamentale de Marx dans le troisième livre du " Capital ". - M. Rubel, 

Bibliographie marxologique - Théorie économique (I.) (1883-1914). Janvier 1959 

Maximilien RUBEL sera épaulé par Louis JANOVER, pour le pilotage de cette revue (et bien d’autres 

choses !) (Janover & Rubel, 1978). Enfin, Maximilien RUBEL recevait de très nombreux chercheurs 

étrangers à l’ISEA, où, par ailleurs travaillait également le père Henri CHAMBRE (1908–1994), 

soviétologue jésuite et théologien qui publiera abondamment dans la série M, Philosophie et 
sciences de l'homme, alors dirigée par Jean LACROIX (1900–1986)5, et dans la série G, Économie 
Planifiée, qu’il dirigera. 

Alors que la mémoire vivante de ces moments est en train de disparaître, l’anniversaire de 

naissance de Maximilien RUBEL (120 ans) nous offre l’occasion de revenir sur ce moment 

particulier, et sur les débats autour de ces approches iconoclastes au regard de la doxa 

marxiste : le « mandarinat marxiste » (Janover, 1976, p. 992). En outre, ce dernier, comme 

Louis JANOVER ou Brice PARAIN, ont été attentifs au surréalisme, et, des contributeurs du 

communisme de conseils. On trouve, par certains aspects, Henri LEFEBVRE parmi ces hérétiques.  

N’est-il pas indispensable de retracer aussi méticuleusement que possible, le rôle particulier de 

l’ISMEA et de François PERROUX, dans la facilitation du travail d’éclairage singulier de l’œuvre de 

MARX entrepris par Maximilien RUBEL ? D’autant plus que ce travail va déboucher entre autres sur 

plusieurs analyses de François PERROUX qui nous concernent : l’aliénation, les masses, la 

dialectique, etc., sans oublier les deux remarquables numéros n° 26 et 27, de Mondes en 
développement, parus en 1979, et coordonnés par les deux complices : « Conflits de classes, 
conflits de Nations ». 

François BORDES, qui anime à l’IMEC, avec Jean-Numa DUCANGE (Université de Rouen), le 

séminaire « Les marxismes dans l’histoire » a proposé que nous organisions notre journée dans 

le cadre de leur séminaire, en faisant appel à Louis JANOVER et au Collectif éditions SMOLNY. 

L’intitulé est : « Lexiques de Marx : la revue Études de marxologie (1959-1994). » 

https://www.echosciences-normandie.fr/evenements/webinaire-les-marxismes-dans-l-histoire-

8 

2ème trimestre 2026 : Polarisation ou développement ? Le développement breton 

au prisme de ses acteurs 

Coordinateurs (sous réserves) : Philippe DELAPORTE, Abdelillah HAMDOUCH, Gilbert JAFFRELOT, Yves 

MORVAN, Jean-Louis PERRAULT 

La Bretagne a été, comme bien d'autres régions, le lieu d'expériences originales de promotion 

du développement régional et local (voir d'Ornellas & Morvan, 2017). 

On prendra pour exemple, dans les années 60, dans la foulée des travaux des équipes du 

dominicain Louis-Joseph LEBRET (o.p.) (1897–1966) (Lebret, 1958, 1959), grand ami de François 

PERROUX, des expériences comme celle du Mené, pilotée par le dominicain Paul HOUEE, qui devint 

maire de la commune de Saint-Gilles-du-Mené pour en conduire le développement (Houée, 

1972, 2013; Houée & Cloerec, 1989). Sociologue, agronome et disciple de LEBRET, Il devint 

également vice-président de l’Institut fondée par celui-ci en 1957 : l’IRFED (Houée, 1997). 

Dans un autre registre, c’est un étudiant de Sylvain WICKHAM (1926-2023), à l’ISMEA (Le Bihan, 

1961) , breton et originaire de Locarn : Joseph LE BIHAN, professeur à HEC, qui fonde, en 1991, 

l’Institut de Locarn, avec plusieurs partenaires du milieu patronal breton, comme Jean-Pierre LE 

 

5 Parallèlement, PERROUX, avait été mis en contact avec ALTHUSSER (1918-1990) par Jean LACROIX.  

https://www.persee.fr/authority/30477
https://www.ismea.org/ISMEA/philo.arch.html
https://www.ismea.org/ISMEA/philo.arch.html
https://www.ismea.org/ISMEA/ecoplan.arch.html
https://www.ismea.org/ISMEA/ecoplan.arch.html
https://imec-archives.com/activites/les-marxismes-dans-l-histoire-2024-2025
http://www.collectif-smolny.org/diffusion/Bienvenue.html
https://www.echosciences-normandie.fr/evenements/webinaire-les-marxismes-dans-l-histoire-8
https://www.echosciences-normandie.fr/evenements/webinaire-les-marxismes-dans-l-histoire-8
https://baptises.fr/mords-dans-la-vie
https://francearchives.gouv.fr/fr/authorityrecord/FRAN_NP_009209
https://esprit.presse.fr/ressources/portraits/jean-lacroix-101
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ROCH (Intermarché), Louis LE DUFF (La Brioche Dorée) ou Daniel ROULIER (TIMAC). Il s’agit alors, 

de définir un Centre de formation stratégique qui se donne plusieurs objectifs : 

• Favoriser l’attractivité du centre Bretagne, 

• Développer l’employabilité et l’insertion par les formations dans le cadre du Campus de 

Locarn, 

• Soutenir l’émergence de projets et initiatives économiques, sociales, culturelles ou 

éducatives en Bretagne, 

• Mettre à disposition des décideurs des outils de prospective, en lien avec les acteurs 

régionaux. 

À vocation fortement européenne, pendant 30 ans, ce centre a travaillé à la question d’un 

développement régional harmonisé en analysant les handicaps de certains territoires. 

Disparu en tant que tel en 2020, l’Institut a été converti en une association : IDL le Kéreden ; 

et organise des conférences à destination d’un public régional ; elle dispose d’un complexe 

susceptible d’accueillir, si nécessaire, un séminaire de réflexion. 

Enfin, sur un troisième plan, plusieurs initiatives privilégient les questions patrimoniales avec 

des dispositifs comme « Sensibilisation et formation aux patrimoines » ou « Skoaz ouzh skoaz ». 

Cette thématique du patrimoine suppose un processus d’inventaire du patrimoine culturel 

immatériel tant dans sa réalisation concrète que dans sa formalisation et diffusion numérique. 

Cela nécessite d’inventorier autrement, à la fois en récoltant d’autres formes de biens mais aussi 

en inventant d’autres manières de répertorier, via notamment l’outil numérique ; comme, par 

exemple, la question de « l’inventaire participatif » qui engage réellement les populations dans 

une nouvelle forme de sauvegarde et de patrimonialisation : les modes de patrimonialisations.  

Nous aimerions, à l’horizon 2026, et dans la foulée des travaux séminaux de Jacques Robert 

BOUDEVILLE (1919-1975), notamment dans la série L d’Économies et Sociétés, qu’il pilotait,  

mettre en place un séminaire, en profitant des expériences menées ci-dessus, et en y invitant 

leurs acteurs, autour des thèmes, par exemple, (mais totalement indicatifs) de :  

• Série L N°14. - L'intégration économique régionale –  

• Série L N°15. - Croissance régionale et sous-développement. –  

• Série L N°16. - Instruments d'étude de la croissance régionale. –  

• Série L N°17. - Croissance régionale harmonisée.  

Peut-être sous l’intitulé « Développement régional harmonisé ? Deux métropoles et quoi autour 

? », coorganisé par l’ASRDLF, l’IDL le Kéreden et l’ISMEA.  

2ième trimestre 2026 – Séminaire autour de l’atelier de traduction du Treaties of 
Probability de John Maynard Keynes (sous réserves) 

Coordinatrices :  Michèle LECLERC-OLIVE, Louis-Joseph ROCHON et Cécile SOUDAN 

Michèle LECLERC-OLIVE a repris, à l’automne 2023, avec Cécile SOUDAN, le travail engagé il y a 

une dizaine d’années, de finaliser la traduction de : A Treatise on Probability. Thèse de 

mathématiques de John Maynard KEYNES, qui fut publiée en 1921 par Macmillan and Co (Keynes, 

1921). Ce projet relève du 3e niveau de structuration (cf. supra p.1-2). 

Ce travail, engagé il y a plusieurs années, dans le cadre de l’ARTeSS -Atelier de Recherche et de 

Traduction en Sciences Sociales, avait bénéficié, à l’époque, de la collaboration de Michel RENAULT 

et de l’appui de Michel ARMATTE (CAK - Centre Alexandre Koyré). Marie-José D’HOOP, de la société 

d’édition Les Belles Lettres, a apporté au projet le soutien de cette maison d’édition pour la 

réservation des droits.  

Ce projet pourrait inspirer, en 2026, une journée d’étude centrée sur l’approche probabiliste de 

KEYNES et la notion d’incertitude, afin de revenir sur la double contribution de ce traité, tant à la 

philosophie de l’aléatoire (logique et probabilités), qu’à la pensée économique : 

- La théorie des probabilités est-elle la seule modélisation de l’aléatoire possible ? 

- Apport de cet ouvrage à la distinction entre probabilités objective et subjective ? 

https://abp.bzh/article.php/linstitut-locarn-nest-plus-51739
https://www.ismea.org/ISMEA/ecoregion.html
https://www.asrdlf.org/
https://abp.bzh/article.php/linstitut-locarn-nest-plus-51739
https://archive.org/details/atreatiseonproba00keynuoft/page/n7/mode/2up
https://artess.hypotheses.org/
https://artess.hypotheses.org/
https://cak.ehess.fr/
https://www.lesbelleslettres.com/
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- Que penser de l'usage des théories probabilistes lors de la crise financière de 2008 ? et  

- Que penser de la démonstration de MANDELBROT qui accrédite l’idée que les modélisations 

probabilistes ne sont pas adaptées aux cours d’actions ? Etc.  

L’objectif restant de pointer du doigt les insuffisances de l’approche orthodoxe, l'ISMEA est le 

lieu pour accompagner la réalisation de ce travail. On se rappellera le rôle de PERROUX dans la 

diffusion de la traduction (par Jean Rioust de Largentaye) de la Théorie générale de l'emploi, de 

l'intérêt, et de la monnaie (Keynes, 1936) de KEYNES. Ou bien encore, les nombreux numéros 

des revues de l’ISMEA consacrés à ces sujets, comme par exemple le numéro triple de la revue 

Économie appliquée, tome 26, en 1973. 

3ème trimestre 2026 : « Domination Effects and Integration: the International 

Monetary System at bay ? ». 

Coordinateurs : Katia CALDARI, Andréa MAIRATE, Fabio MASINI, Alexandre MENDES CUHNA 

Ce projet est le prolongement du travail engagé à Strasbourg au mois de mars 2025, car les 

récentes évolutions du système économique et monétaire international rendent les réflexions de 

PERROUX encore plus centrales pour comprendre le cadre géostratégique actuel. Nous suggérons 

de conserver le titre envisagé : « Effets de domination et intégration », éventuellement suivi 

d'un sous-titre afin de mieux cibler et/ou clarifier le sujet. 

Il est proposé que le projet puisse se tenir à Caen, idéalement à l’IMEC, mais, éventuellement 

sur le campus de Sciences-po à Caen. 

Cet ambitieux projet se tiendra sur deux demi-journées : le premier après-midi sera consacré à 

une session historique sur la manière dont PERROUX a traité certaines questions liées à ce thème :  

3-4 présentations, parmi lesquelles des présentations d'Alexandre MENDES et Katia CALDARI 

(Università degli studi di Padova), ainsi que de Fabrizio BIENTINESi (Università di Pisa). 

Le lendemain, nous aurions une session plus axée sur les politiques économiques, avec une 

présentation de Fabio MASINI (Università Roma Tre), de Bernard SNOY (président de Robert Triffin 

International) et François Villeroy DE GALHAU (Gouverneur de la Banque de France), qui pourrait 

être intéressé par une discussion sur l'interaction entre les réformes du système monétaire 

international et du marché des capitaux en Europe.  

2027 : « Un lexique de François Perroux » 

Coordinateurs : Pascal BALLAND, Philippe DELAPORTE, Jean-Louis PERRAULT. 

L’Institut estime que l’œuvre de François PERROUX, qui est pourtant diffuse dans bien des 

domaines, n’est plus assez visible et mérite une vulgarisation maîtrisée. 

Un petit comité s’est donné pour travail de définir un lexique conceptuel de PERROUX, qui couvre 

l’ensemble de sa période active et pas seulement les quelques notions qui demeurent. Une fois 

définie un certain nombre de termes et de notions, ce comité de rédaction entreprendra de 

recruter des « plumes », pour rédiger des petits chapitres efficaces et documentés. 

  

https://books.openedition.org/igpde/3653
http://gesd.free.fr/keynes36f.pdf
http://gesd.free.fr/keynes36f.pdf
https://www.persee.fr/issue/ecoap_0013-0494_1973_num_26_2
https://www.persee.fr/issue/ecoap_0013-0494_1973_num_26_2
https://www.triffininternational.eu/
https://www.triffininternational.eu/
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2- LE RAPPORT FINANCIER. 

Rapporteur : Simon MANASSA  

Comme nous l’avons signalé, en 2022, nous en sommes revenus à une comptabilité de 
trésorerie, car, bien que le plan comptable général préconise l’adoption d’une comptabilité 
d'engagement, les associations sont autorisées à utiliser une comptabilité de trésorerie, 

lorsqu’elles n'ont pas pour obligation légale d'établir des comptes annuels ou qu'elles n'ont que 

des bénéfices non commerciaux (BNC). 

Le solde du compte à la date du 31/12/2023 était de 32078,77 EUR ; il est de 29612,93 EUR au 

31/12/2024. La trésorerie de l'ISMEA a baissé de 2465,84 EUR. Le « déficit » est financé par le 

prélèvement sur le fonds Perroux à la Fondation de France (15 000 EUR), dont la fonction est de 

financer les opérations mettant en valeur l’œuvre de Perroux. 

Le rapprochement entre les deux soldes du compte montre un écart de 62,88 EUR, dû à des 

opérations comptabilisées mais non soldées. 

 COMPTE DE PRODUITS ET CHARGES 2024 

CHARGES   PRODUITS  

Frais d’impression, d'édition et de missions 398,62  Remboursements de frais bancaires 4,03 

Frais administratifs 291,92  Cotisations des membres 610,00 

Fournitures de Bureau 263,28    

Frais Bancaires 194,45    

Frais Hôtellerie 692,60    

Frais de bouche 899,14    

Frais de déplacement 402,74  Déficit 2 528,72 

TOTAL 3 142,75  TOTAL 3 142,75 

 

QUELQUES REFERENCES  

Chevallier, P. (2014 [2024]). Michel Foucault. Le pouvoir et la bataille. Paris: Presses Universitaires de France. 

d'Ornellas, P., & Morvan, Y. (Eds.). (2017). Pour une économie humaine (1e ed.). Paris: Éditions Salvator. 

Gagnepain, J. (1983 [2015]). Deux séminaires sur le concept de pouvoir (année 1982-1983). Tétralogiques, 
31(20).  

Houée, P. (1972). Les étapes du développement rural. Paris: Éditions "Économie et humanisme" Éditions 
ouvrières. 

Houée, P. (1997). Un éveilleur d'humanité, Louis-Joseph Lebret. Paris: les Éditions de l'Atelier. 

Houée, P. (2013). Le Mené, Territoire pionnier. Merdrignac: Communauté de communes du Mené. 

Houée, P., & Cloerec, G. (1989). Les Politiques de développement rural. Des années de croissance au temps 
d'incertitude. Paris: Economica. 

Janover, L. (1976). Ombres marxistes. Économies et Sociétés, Études de Marxologie, n° 18(T. X,  n° 4-5, Série 
S), 990-1048.  

Janover, L., & Rubel, M. (1978). Matériaux pour un Lexique de Marx : I. État; II. Anarchisme. Économies et 
Sociétés, Études de Marxologie, n° 19-20(T. XII.  n° 1-2), 7 - 161.  

Keynes, J. M. (1921). A Treatise on Probability. Londres: Macmillan and Co. 

Le Bihan, J. (1961). L'analyse systématique du débouché alimentaire des produits agricoles. Économies et 
Sociétés, XV(5, Série K), 261-299.  

Lebret, L.-J. (1958). Le réalisme du développement. In L.-J. Lebret (Ed.), Collection « Économie humaine » (Vol. 
2, pp. 23-50). Paris: Les Éditions Ouvrières. 



 

 

 

14 

Lebret, L.-J. (1959, Janvier). La vocation des peuples au développement. Paper presented at the La montée 
des peuples dans la communauté humaine, Angers. 

Marx, K. (1963). Œuvres. Économie I (L. Évrard, M. Jacob, J. Malaquais, C. Orsoni, M. Rubel, & S. Voute, Trans.  
Vol. I). Paris: Éditions Gallimard. 

Marx, K. (1968). Œuvres. Économie II (M. Rubel, J. Malaquais, S. Voute, M. Jacob, L. Janover, & M. Janover, 
Trans. 1968 ed. Vol. II). Paris: Éditions Gallimard. 

Perroux, F. (1956a). Théorie générale du progrès économique. - I. Les mesures des progrès économique et 
l'idée d'économie progressive. Cahiers de l’Institut de Science Économique Appliquée, X(1 - série I), .  

Perroux, F. (1956b). Théorie générale du progrès économique. - II. Les composants. - 1. La création. . Cahiers 
de l’Institut de Science Économique Appliquée, X(2 - série I), .  

Perroux, F. (1957a). Le profit et les progrès économiques. Revue de l'Action Populaire(112), 1049-1063.  

Perroux, F. (1957b). Théorie générale du progrès économique. - III. Les composants. - 2. La propagation. A. 
Modèles micro-économiques. Cahiers de l’Institut de Science Économique Appliquée, XI(3 - série I), .  

Perroux, F. (1961). Progrès économique et Signification. Cahiers de l’Institut de Science Économique 
Appliquée, XVII(11-12, Série M), 5-18.  

Perroux, F. (1963). Dialectique et socialisation. In M. Rubel (Ed.), Karl Marx. Oeuvres. Tome I : Économie (1e 
ed., pp. I-XXIX). Paris: Éditions Gallimard. 

Perroux, F. (1969). Du progrès scientifique au progrès économique. La propagation dans l'économie 
internationale. In F. Perroux (Ed.), Recherche et activité économique (pp. 320-341). Paris: Armand Colin. 

Perroux, F. (1970). Croissance économique : la croissance, le développement ; les progrès, le progès. In Grand 
Dictionnaire Encyclopedique Larousse (Vol. 6, pp. 15). Paris: Éditions Larousse. 

Perroux, F. (1973). Pouvoir et économie. Paris: Dunod. 

Perroux, F. (1981). Pour une philosophie du nouveau développement. Paris: Aubier  

 


		2025-09-23T17:28:33+0200
	75015 Paris
	D.I.L.A.




